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À ma chère Séverine,
sans qui ce livre n’aurait jamais
pu voir le jour.





Faut-il régner au bureau ?

Petit manuel de management selon Kaamelott


« Choisissez un travail que vous aimez et vous n’aurez pas à travailler un seul jour de votre vie », affirmait Confucius1. La phrase peut prêter à sourire. Elle contient pourtant une vérité fondamentale : l’espace professionnel occupe une grande place dans notre existence. Il a donc un impact sur notre développement personnel et notre épanouissement, deux points fondamentaux pour accéder au bonheur.

 

La notion de travail, pourtant, prend un sens différent pour chacun de nous. Elias de Kelliwic’h, le collègue de Merlin dans Kaamelott, voit par exemple les choses d’une autre manière : « Dans la vie, faut bosser pour personne, et il faut faire bosser personne ! C’est le secret de la liberté. »2 Un regard furieusement acerbe sur le monde du travail, qu’Arthur ne partage probablement pas. Il faut dire que le roi de Bretagne revient de loin : après s’être émancipé de Rome et ses légions, il est monté sur le trône, érigeant Kaamelott, négociant pour fédérer les différents royaumes, le tout avec l’ambition de conduire une quête divine : celle du Graal.

 

Pour mener à bien cette mission, il s’est entouré d’une ribambelle de personnages hauts en couleur, parmi lesquels son équipe numéro 1 : les chevaliers de la Table ronde. Mais face à des personnalités parfois complexes, absurdes, lunaires, avides, ce N+1 a dû adapter son management au jour le jour, du mieux possible, en essayant autant que possible de ne pas se fourvoyer.

 

Manager une équipe s’accompagne en effet d’un lot de responsabilités qui peut en faire trembler plus d’un : il y a la gestion directe du personnel, les comptes rendus à sa propre hiérarchie, les salariés compliqués, ceux qui dépassent systématiquement leurs objectifs… Et, au milieu de tout cela, une production et une productivité attendues, qui prouveront que vous êtes le leader idéal.

 

Et si nous nous inspirions des leçons qu’Alexandre Astier a distillées dans son œuvre pour nous améliorer au quotidien ? Et si nous apprenions, comme n’importe quel chef d’équipe, à définir les valeurs et les objectifs de notre poste, de l’entreprise ? À développer nos compétences et celles de notre staff ? À gérer les relations avec les collaborateurs pour que chacun y trouve son compte, et que l’entreprise fleurisse ? Et qu’en est-il des clans autonomes façon start-up de passionnés ?

 

Ce petit guide a pour ambition de vous aider au quotidien en tant que manager, que vous soyez cadre, directeur, patron… Il se découpe en quatre parties, rythmées par des exercices courts qui vous permettront de faire le point sur votre façon de gérer les personnes que vous encadrez : une approche didactique vous aidant à vous replacer en tant que professionnel au sein de votre entreprise et dans votre secteur, suivie d’un travail plus approfondi sur les thématiques liées strictement au management. La dernière partie offre des pistes de réflexion, si vous êtes le big boss de la boîte, pour vous aider à gérer au mieux vos équipes.

 

Être manager, c’est être un chevalier avec un peu plus de responsabilités. C’est travailler avec l’humain et permettre à vos pairs de se développer de façon positive. C’est aussi apprendre à jongler entre l’encadrement strict et la productivité, particulièrement si vous êtes également exécutant. Tournez donc la page, et débutez votre quête, non pas d’un récipient ou d’une pierre incandescente, mais du parfait manager : vous avez franchi la première étape. En avant vers vos nouvelles aventures !



1. Sur les Sentences du philosophe, lire notamment Confucius, Les Quatre Livres : la grande wétude, l’invariable milieu, les entretiens de Confucius, les œuvres de Meng Tzeu, Scotts Valley : CreateSpace Independent Publishing Platform, 2017.



2. Réplique d’Elias de Kelliwic’h (Bruno Fontaine), Kaamelott, Livre V, épisode 9.












Livre I
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Kaamelott au bureau







L’espace professionnel est un monde à part, entend-on souvent. C’est un lieu qui doit être clairement séparé de la sphère privée et ne pas empiéter sur cette dernière. En théorie, l’idée est charmante. Elle est pourtant bien souvent difficile à mettre en pratique. Pourquoi ? Parce que l’être humain n’est pas une machine, il se définit par un grand nombre de choses ; le travail en fait nécessairement partie. Il nous permet de gagner notre vie, certes, mais nous offre aussi un statut, donc une représentation sociale. Et pas seulement : notre job fait partie intégrante de ce que nous sommes, car il est synonyme d’intérêts personnels et de compétences spécifiques. C’est tout le sens du final du Livre VI de Kaamelott : Arthur comprend que son identité dépend aussi de son statut de roi de Bretagne, avec toute sa complexité, ses qualités et défauts, les défis et responsabilités que sa fonction suppose : « Je suis le roi Arthur, je ne me désespère pas, jamais je perds courage, je suis un exemple pour les enfants. »1

 

Être heureux au boulot n’est pas toujours facile, et pour de multiples raisons. On peut avoir un boss caractériel comme Arthur, avoir des Karadoc comme collègues, supporter difficilement la pression d’une quête du Graal… Ce type de situation est d’autant plus compliquée quand on manage une équipe : crainte de se retrouver en porte-à-faux avec sa hiérarchie, sentiment de trop en demander aux collaborateurs qu’on encadre, etc.

 

La première étape, dans le développement personnel au travail, c’est d’apprendre à se connaître soi-même, à comprendre ce qu’on aime, ce qu’on veut, comment on se projette. Léodagan par exemple connaît ses objectifs (faire fructifier son pécule, assurer la gloire de sa descendance…) et il aime son métier : la sécurisation du royaume, notamment, lui tient particulièrement à cœur.

 

Mais avant cela, il est nécessaire de porter un nouveau regard sur l’environnement matériel et humain dans lequel vous exercez votre profession, qui joue un rôle important dans l’épanouissement individuel.

 

Ces premières leçons vous aideront à vous construire et vous affirmer au bureau, un indispensable pour évoluer sainement (et sereinement). N’oubliez jamais qu’un manager est un chevalier comme les autres, même s’il a des responsabilités d’encadrement et de retours sur objectifs plus importants. Vous serez ainsi, au fil des pages, amené à écrire sur le guide pour :



définir vos objectifs ;

clarifier vos valeurs ;

améliorer votre productivité ;

vous épanouir plus sereinement dans le cadre professionnel.





Gardez en tête que rien n’est jamais figé ; ce petit guide pourra ainsi vous aider à tout moment de votre carrière. Car, comme le dit Perceval, dans le fond, « ce qui compte, c’est les valeurs. »2



1. Réplique d’Arthur (Alexandre Astier), Kaamelott, Livre VI, épisode 9.



2. Réplique de Perceval (Franck Pitiot), Kaamelott, Livre II, épisode 72.










Épisode 1
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Votre Kaamelott est un espace de vie


Derrière ses 16 130 pierres1, la cité de Kaamelott est un lieu de travail autant qu’un espace de vie. C’est là, bien souvent devant la Table ronde ou dans la salle du trône, que sont prises les décisions du chef de l’État, après discussions, s’il y en a, avec ses divers conseillers. Mais on y croise également les épouses des chefs de clans, ou d’autres membre de la famille à l’image d’Ygerne, des servantes, des courtisanes, des alliés de passage, des ambassadeurs, des sujets habitués à la façon de Guethenoc…

 

C’est peu dire que le château brasse une jolie brochette d’énergumènes en tout genre qui trouvent en ce lieu un espace de respiration, pour ne pas dire un endroit où manger et dormir à l’œil !

 

Kaamelott est un endroit qu’on pourrait qualifier de polychrone, c’est à dire qu’il n’a pas de fonction unique mais plurielle et disparate. Votre lieu de travail, de la même manière, constitue un microcosme dans lequel vous évoluez au jour le jour. Il a des fonctions :



sociale : vos rapports à vos collaborateurs, vos clients, vos prestataires…

économique : élévation ou stagnation du niveau de vie ;

psychologique : l’affirmation de soi au travail, le fait d’assumer des responsabilités…

identitaire : votre métier définit (en partie) ce que vous êtes ;

de plaisir : il vous apporte de la satisfaction, notamment stimulée par des récompenses (financières en particulier) ;

de justice : le principe de l’égalité entre des collaborateurs situés au même niveau hiérarchique est de mise.





Autant dire que nous n’allons pas au travail uniquement pour travailler. Ce microcosme est positif dans un environnement sain car il vous permet de vous élever ou, pour le dire autrement, de grandir et mûrir.



1. Kaamelott, Livre II, épisode 18.
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Apprendre à s’épanouir dans son royaume


Que vous soyez roi, chevalier, valet, il vous faut apprendre à penser votre espace professionnel comme un endroit où vous avez la possibilité de vous épanouir. Le rapport au métier est considéré depuis longtemps comme particulièrement aliénant pour des raisons économiques autant que sociales. On travaille parce qu’on doit travailler. On le comprendra en remontant à l’étymologie latine du terme : labor signifie tant « travail » que « peine »1 et a donné en français le mot laborieux. On se référera aussi à la pyramide de Maslow pour expliquer l’évolution du rapport au travail, partant des besoins physiologiques primordiaux (la nécessité de survivre) jusqu’au besoin d’accomplissement (le souhait d’être épanoui)2.

 

La définition du bonheur au travail est complexe et varie selon les individus.

Léodagan, par exemple, est sans doute beaucoup plus satisfait de son métier qu’Arthur ne l’est du sien. Il suffit, pour s’en convaincre, d’observer leur façon respective de vivre au jour le jour : le père de Guenièvre semble plus épanoui que le roi, en proie permanente à des doutes existentiels. Quelle en est la raison ? De nombreux paramètres entrent en considération, et pas seulement économiques ou sociaux (hiérarchiques). On estime que 59  % des Français, tous secteurs et statuts confondus, se considèrent globalement heureux de leur emploi3. Qu’en est-il des 41  % restants ? Et comment mesurer l’épanouissement personnel dans cette satisfaction ?

 

Être heureux au boulot passe par une forme d’apprentissage. Arthur l’a bien compris : on ne naît pas avec une prédisposition au travail mais avec une capacité à apprendre et à évoluer. C’est ce qui lui vaudra, avec force intelligence, de gagner le royaume de Bretagne, un bien joli lot en comparaison des légions romaines. Mais comment procède-t-il pour supporter les responsabilités annexes à la quête du Graal ? Pourquoi décide-t-il finalement de reprendre le flambeau à l’issue de son abdication et sa tentative de suicide ? Parce qu’au fond, il apprécie son job, et il s’amuse (le plus souvent) des difficultés inhérentes à son poste : des collaborateurs lunaires (Perceval), ou peu concernés (Karadoc), un pilote de projet tête en l’air (la Dame du Lac), des colériques (Léodagan), des quêtes qu’il juge peu intéressantes, une tenue de travail – et surtout un casque – peu confortable…

 

Pour y voir plus clair, listez ci-dessous ce que vous n’aimez pas dans votre travail. Cela peut être de tout ordre : missions, rapports humains, aménagement du bureau, salaire, etc.

 

 

 Quêtes : _____________________


 

 Chevaliers et autres collaborateurs : _____________________

 

 Rétributions financières : _____________________

 

 Autres : _____________________

 

 Analysez chacune de vos notes et réfléchissez à un moyen de les rendre positives. Par exemple, Arthur accepte les quêtes secondaires proposées par la Dame du Lac car il y trouve ses intérêts. L’argent, certes, mais surtout le défi et l’entraînement : c’est ainsi qu’il abandonnera la « petite quête secondaire fastoche »4 de la caverne au trésor, la jugeant trop facile et pas à son niveau.

 

 Notez en face de chaque tâche déplaisante un moyen de la rendre plus excitante à vos yeux. Un travail chronophage, par exemple, peut être rendu positif en se donnant un objectif concret (finir 30 % du dossier d’ici la fin de semaine) ou en le rythmant avec des petits plaisirs (se faire un cadeau quand on a achevé la moitié du dossier). De même dans les rapports humains, vous pouvez vous lancer des défis personnels : faire rire un collègue, placer une boutade en réunion d’équipe, etc.

 

 Reproduisez le même mécanisme mais, cette fois, en vous concentrant sur les aspects positifs de votre métier : sont-ils complètement satisfaisants ? Existe-t-il un moyen de les rendre plus excitants encore ?

 

Cette technique ne vous permettra pas forcément de vous épanouir entièrement dans votre poste, mais elle vous aidera à percevoir votre quotidien professionnel autrement et à vous ouvrir à un nouveau fonctionnement, qui vous convient mieux. Gérer une équipe suppose de veiller à son bien-être et, indirectement, participer à son épanouissement. En assumant ce rôle, vous devez être capable de trouver ce juste milieu qui vous satisfera personnellement et qui laissera assez de place aux salariés que vous encadrez pour qu’ils parviennent à se développer sereinement.







1. En latin : « Peine qu’on se donne pour faire quelque chose, fatigue, labeur, travail » (Félix Gaffiot, Dictionnaire Latin-Français, Paris : Hachette, 1934).



2. Cette théorie, développée dès 1943 par le psychologue américain Abraham Maslow, entend expliquer via une représentation pyramidale la hiérarchie des besoins, en fonction des motivations et dans un ordre qui peut (mais pas nécessairement) être progressif. Les cinq groupes de besoins identifiés sont les suivants : physiologiques, sécurité, appartenance et amour, estime, accomplissement de soi. Cette théorie a depuis été remise en cause par différents scientifiques, notamment pour son prétendu universalisme. Pour en savoir plus sur le sujet, lire notamment Abraham Maslow, Devenir le meilleur de soi-même, Paris : Eyrolles, 2013 (1956 pour l‘édition originale).



3. Étude réalisée en 2019 par Viavoice sur un échantillon de 1 058 personnes en activité professionnelle, représentatif de la population active française de 18 ans et plus.



4. Réplique de la Dame du Lac (Audrey Fleurot), Kaamelott, Livre III, épisode 65.
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Un Kaamelott à votre image


Le château gouverné par Arthur, nous l’avons dit, est également un espace de vie. Les chevaliers y dorment et y évoluent au quotidien auprès de leur famille. Ce modèle n’est évidemment pas à prendre au pied de la lettre, la séparation entre sphères professionnelle et privée reste fondamentale pour une évolution saine. Pour autant, considérer le bureau comme un espace froid et déconnecté de ce que vous êtes est une erreur. Pourquoi ? Car notre cerveau fonctionne en s’aidant de repères, visuels en particulier. Dans cette perspective, les études de psychologie environnementale1 ont mis au jour l’importance de l’aménagement de l’espace personnel, y compris dans le cadre professionnel, pour permettre une évolution individuelle et des rapports sociaux sains.

 

Dans Kaamelott, on apprécie la mode médiévale aux allures de pierres de taille et de bois robuste. C’est un choix esthétique réfléchi, assumé, celui d’Arthur en l’occurrence. Par opposition, le type d’aménagement choisi par Lancelot pour asseoir son clan autonome est d’une infinie sobriété, proche de la nature, ce qui n’est pas du goût de tout le monde. Guenièvre s’en plaindra et tentera même d’ajouter un peu de délicatesse dans l’environnement :

 

« J’avoue, parfois il m’arrive de penser qu’en modifiant légèrement quelques bricoles, nous pourrions améliorer le cadre de vie, mais ce n’est qu’un détail. […] Aujourd’hui j’ai taillé un peu les branchages autour de la cabane parce qu’il y en avait drôlement besoin ! »2

Guenièvre n’a pas tort ; on travaille mieux dans un environnement agréable, et c’est aussi vrai pour un manager d’équipe que pour ses collaborateurs eux-mêmes Mais comment faire ? Comme elle, cherchez un moyen de rendre votre cadre de vie plus zen. Ce peut être en développant son potentiel feng shui.

 

 Disposez votre bureau dos à un mur, avec un espace libre devant, mais jamais dos à la porte ou à une fenêtre. Vous assurez ainsi un lieu où vous pouvez vous sentir en sécurité sans risquer de vous prendre l’épée d’un chevalier dans le dos.

 

 Lorsque vous quittez cet espace en fin de journée, pensez à toujours ranger derrière vous, en particulier vos dossiers de travail, et à nettoyer. C’est fondamental, car l’harmonie du lieu dépend aussi de son ordre ; évitez donc d’empiler les documents comme le fait le Père Blaise3, le meilleur moyen pour n’y rien retrouver et se décourager.

 

 Votre bureau doit être un espace traversé par l’air et la lumière, le symbole du renouvellement de l’énergie. Aérez souvent, ou en tout cas plus qu’Yvain ne le fait, et exploitez la lumière naturelle en ouvrant les rideaux ou, à défaut, orientez-vous vers la luminothérapie. Bohort aurait été bien heureux de disposer de cette option, lui qui dut aller en Andalousie pour soigner sa déprime hivernale4.

 

 Si vous avez la possibilité d’aménager vous-même le mobilier du bureau, privilégiez les courbes aux angles droits, par exemple avec des meubles aux coins arrondis. Et pourquoi pas une table ronde, dans la droite lignée d’Arthur lui-même ?

 

N’oubliez pas que votre bureau est à votre image. Ajoutez-y des repères qui vous permettront de vous y retrouver : des plantes, photos, tableaux, objets que vous aimez… Si Karadoc en avait l’autorisation, il n’hésiterait pas une seule seconde à installer une cuisine dans la salle de la Table ronde : faites de même, le saucisson en moins.

Le choix de l’aménagement du bureau dépend aussi du nombre de salariés que vous encadrez. Gardez en tête qu’un poste de travail est personnel. Vous ne devez pas être en mesure d’observer ce que les salariés que vous encadrez font ou ne font pas : cette attitude passerait pour un manque de confiance, et risquerait d’entraîner une situation de défiance à votre égard, ce qui n’est pas souhaitable. Trouvez plutôt une solution afin de respecter l’intimité des autres : prévoir une grande Table ronde pour des réunions d’équipe où chaque collaborateur se sent au même niveau – évitez par exemple de vous asseoir sur un trône imposant qui n’ajouterait que de la distance entre eux et vous. Et, dans le bureau en tant que tel, évitez les situations où un salarié ne se sent pas à sa place : Merlin, dépossédé de la jouissance entière de son espace de travail au profit d’Elias, pourrait vous en dire long sur le sujet. Choisissez plutôt la stratégie inverse : définissez clairement où chaque collaborateur va travailler et s’épanouir, et traduisez-le matériellement. Il est à peu près certain que le plus fidèle des salariés du roi n’aurait pas pris la poudre d’escampette si Arthur avait aménagé le bureau des enchanteurs de façon cohérente et transparente.







1. Sur le sujet, lire notamment Jean Morval, La Psychologie environnementale, Montréal : Presses de l’Université de Montréal, 2007.



2. Répliques de Guenièvre (Anne Girouard), Kaamelott, Livre IV, épisode 11 et épisode 54.



3. Kaamelott, Livre V, épisode 27.



4. Kaamelott, Livre II, épisode 66.












« La joie de vivre et le jambon, y’a pas trente-six recettes du bonheur ! »

Karadoc1






 



1. Réplique de Karadoc (Jean-Christophe Hembert), Kaamelott, Livre III, épisode 93.












Profil no 1 : Décryptage

Apprendre à vivre avec un Karadoc

« Le gras, c’est la vie ! »1


On a tous, parmi nos collègues, un indécrottable gourmand dont le tiroir renferme, tel un coffre aux innombrables trésors, diverses sucreries à consommer sur le court ou le moyen terme. C’est généralement le même qui, dans les périodes de travail lourdes, affiche des lèvres souillées de traces du chocolat dont tout le monde sait pertinemment qu’une tablette au moins fit l’objet de l’heureux délit. Karadoc le comprend, même s’il préfère troquer la sucrerie pour une part de fromage ou un saucisson (entier, de préférence). Et, comme lui, le gourmand dissimule parfaitement ses biens au regard des jaloux, de manière à ne jamais se trouver dans une dramatique situation de pénurie, particulièrement en cas de crise.

 

Il faut dire que le compère de Perceval est étonnant à plus d’un titre. Sa capacité à ingurgiter le moindre aliment, même le pain produit par Guethenoc (« C’est de la merde ! »2), force le respect. Il le fait à toute heure du jour et de la nuit mais en suivant un planning précis de 11 repas3. S’il ne le respecte pas, il se sent à deux doigts du malaise : « Sire, enfin, vous arrivez pour me sauver […] de l’hypolipémie ! […] J’ai plus de gras dans le sang, je vais me mettre à peler, à perdre mes cheveux ! »4

 

Chose plus étonnante encore : il a développé au cours du temps une étonnante réputation de conseiller gastronome et, en tant que spécialiste, assume le plaisir (les bienfaits ?) du gras qu’il juge indispensable à sa santé.

Il est certes rare de découvrir un saucisson dans le tiroir d’un de ses collègues. Mais les sucreries diverses, gâteaux, bonbons, chocolat, y sont généralement légion.

Lors de crises boulimiques caractérisées, le gourmand est plus qu’agaçant, car son habitude masticatoire nous met l’eau à la bouche, particulièrement quand on fait attention à sa ligne et que l’accusé, lui, parvient à ne jamais prendre un gramme. On le maudit, on l’exècre parfois, et on culpabilise quand il nous propose, sourire plaqué sur le visage : « Tu veux un bout de chocolat ? »

 

Ce collègue n’est pas un monstre. Bien au contraire. Et pour parvenir à le manager du mieux possible, il faut d’abord apprendre à le comprendre. Cette consommation frénétique trouve une explication dans la psychologie et s’apparente à une forme d’addiction :



la consommation peut être compulsive et servir à réduire le stress. C’est ce qu’on appelle compenser ;

 

elle peut être délictueuse et constituer une marque d’affirmation de soi : l’éducation nous impose un rythme alimentaire régulier auquel nous ne sommes pas censés déroger ;

 

elle peut apporter un rythme dans une journée de travail, dans le cadre d’une pause ou en guise de récompense ;

 

elle peut, enfin, être une réponse à l’ennui ou retarder d’autant le moment d’attaquer une tâche que l’on repousse.





Le grignotage peut avoir d’autres explications. Il est dans tous les cas synonyme d’une certaine forme d’angoisse, à la différence de Karadoc, probablement, qui voit dans l’alimentation un objectif de vie – pour ne pas dire le sens de son existence. Plutôt que de haïr profondément le salarié que vous encadrez, prenez le temps, quand il vous propose une sucrerie, de faire une pause avec lui, boire un café, sortir prendre l’air. Si le moment se présente, vous pouvez lui expliquer que vous avez le sentiment qu’il n’a va pas bien, qu’il se sent peut-être débordé par son travail, et que vous êtes en mesure de lui venir en aide. En plus de la cohésion d’équipe, cet échange humain vous permettra à l’un et l’autre de prendre un peu de distance avec votre travail en profitant d’un court moment plaisant.

 

Attention néanmoins, s’il vous propose un morceau de gigot, il est sans doute fondamentalement karadoquien ; il refusera probablement le café au profit d’une bonne goulée maltée. Autant dire que la journée, aux effluves vinaigrées, risque de se terminer sous des auspices plus joyeux mais moins productifs ! Prudence, donc.
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